
L’ECOLE MEGARIQUE ET LE STOÏCISME 

Les mégariques et les stoïciens ont analysé méthodiquement la logique des connexions du 
langage courant telles que les connecteurs logiques « et », « ou » et la négation des 
énoncés. Philon de Mégare étend la portée du conditionnel. Dans sa version P→Q est fausse 
lorsque P est vraie et Q fausse, et est vraie dans les 3 autres situations, sans que le locuteur ait 
à se préoccuper de rechercher des liaisons causales ou des connotations psychologiques ; ainsi 
des propositions apparemment aussi ridicules que « si le Groenland est en sucre candi, alors 
Charlemagne est le plus grand écrivain du Moyen Âge » sont vraies[59]. Ce genre de 
considération a son importance pour l'utilisation des connecteurs logiques en toute 
généralité, car les règles s'appliquent même si l'on ne sait pas si les termes sont vrais. Cette 
élimination des connotations psychologiques de la relation d'implication était un grand 
progrès, mais elles demeurèrent sans effet immédiat sur la logique, car ces travaux tombèrent 
dans l’oubli jusqu’à la fin du XIXe siècle. 

C'est sous l'impulsion de Jan Lukasiewicz (1935) qu'on a repris l'étude de la logique stoïcienne, 
pour découvrir qu'elle allait plus loin que la syllogistique d'Aristote qui était une logique des 
termes, ne contenant que des variables de nom, alors que la logique stoïcienne est une logique 
des propositions, "une théorie de la variable propositionnelle", correspondant à la "théorie de 
la déduction contemporaine", au sens de Russel et Whitehead. 
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